
CARITAS COTE D'IVOIRE : Un pont entre le 

Nord et le Sud 
 

1. Le 1er convoi de Caritas a eu lieu deux semaines seulement après le déclenchement de la 

guerre à Bouaké, permettant ainsi d’établir le premier contact entre la Rébellion et les 

humanitaires. Cela va par la suite faciliter le déploiement des Organisations Internationales 

dans les localités assiégées; 

2. Caritas a permis aux populations restées au nord d’échanger régulièrement les nouvelles 

avec leurs familles au sud, et à travers son service de messagerie mis en place, de porter des 

colis dans les deux sens ; des dizaines de millions de F.cfa en espèce et plusieurs autres 

messages ont ainsi été acheminés en zone assiégée, à la faveur des convois ; 

3. Sensibilisation et plaidoyer auprès des cadres et ressortissants des Régions du nord 

assiégées à Abidjan en vue du soutien de leurs parents restés sur pace, Caritas se proposant 

en retour d’acheminer ce qu’ils pourraient mobiliser comme ressources matérielles ; cet 

ainsi que plus de 150 tonnes de vivres, non-vivres et médicaments mobilisés à la suite de ces 

sensibilisations et plaidoyer ont été acheminés dans les 11 sous-préfectures du Département 

de Korhogo, à Tafiré, Ferkessédougou, Minankro (Commune de Bouaké), Koffikro (Commune 

de Sakassou), Fronan, Bouna, Téhini, Doropo, Nassian et Bondoukou ; 

4. Caritas CI a en outre acheminé plus de 100 tonnes de vivres et non-vivres pour le compte 

de la Cellule Solidarité et Action Humanitaire mise en place par le Gouvernement et pour 

certaines Agences et Organisations Humanitaires (UNICEF, OMS, …). 

En conclusion, les nombreux déplacements de Caritas dans les localités assiégées ont 

modestement contribué à rapprocher les populations des deux zones. Par ailleurs, la 

collaboration entretenue avec les autres communautés religieuses a largement contribué à 

éteindre les tensions interreligieuses très perceptibles au début de la guerre. (Exemples : 

soutien de toute la population de Korhogo aux Prêtres emprisonnés ; le Collectif des Leaders 

Traditionnels et Religieux à Bouna sous la houlette de la Caritas locale ; recrutement 

d’agents musulmans et d’autres confessions religieuses dans les différents programmes de 

Caritas ; les bénéficiaires des actions de Caritas sont d’ethnies et de religions diverses) 

Actions majeures liées à la crise menées actuellement 

 Mise en œuvre du Projet intégré de réhabilitation rurale dans la région des 18 montagnes, 

financé par l’Union Européenne et qui comprend : 

1. l’appui agricole à plus de 200 000 personnes et ménages bénéficiaires directs d’environ 

400 villages ; 

2. l’appui pour l’élevage de moutons et de poulets à plus de 10 000 bénéficiaires directs 

d’environ 150 villages ; 



3. la mise en place d’activités de santé communautaire dans environ 400 villages avec la 

formation de plus de 3 000 Agents de Santé Communautaire (ASC) et de plus de 1500 

matrones et accoucheuses traditionnelles ; 

4. le développement d’activités d’alphabétisation dans plus de 150 villages avec plus de 5000 

auditeurs ; 

5. le développement d’activités de cohésion sociale par la mise en place de plus 200 comités 

de paix et la formation de plus de 150 écouteurs communautaires dans environ 200 villages 

 Renforcement de la lutte contre le sida et de la prise en charge des personnes vivant avec le 

VIH et des OEV dans les zones CNO : 

1. formation de plus de 2 500 pairs éducateurs dans les localités de Korhogo, Bouaké et Man 

pour une sensibilisation de proximité des jeunes et des communautés religieuses 

2. prises en charge médicale, économique, éducative, récréative et psychosociale à plus de 5 

000 PVVIH et à plus de 10 000 OEV et leur famille d’accueil 

3. plus de 10 000 activités de sensibilisation réalisées sur l’ensemble du pays et qui ont 

touché plus 5 000 000 personnes directement (causeries-éducatives, campagnes publiques, 

formations, visites à domicile, …) 

 Développement d’activités de santé curatives et préventives dans les localités CNO, 

notamment à Korhogo et dans les Régions de Man et Odienné ; 

 Environ 1 500 000 populations vulnérables directes assistées dans le cadre du programme de 

distribution alimentaire mené dans les régions de Guiglo, Duekoué, Vavoua, Séguéla, Korhogo, 

Man et Odienné, en partenariat avec le PAM ; 

 Assistance régulière de diverses natures (alimentaire, médicale, psychosociale, scolaire, 

économique, transport, insertion socio-professionnelle…) à des personnes et ménages 

vulnérables par les différentes équipes Caritas sur l’ensemble du territoire national ; 

 Développement d’activités d’alphabétisation sur l’ensemble du territoire national par les 

différentes équipes Caritas 


